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Quelqules QUeStion.-Pett-onl semer du trèfle par-dessuss du
mil qui a été semé l'année dernière, et qui a poussé bien clair ? Coin.
nient et quand pourrait-on le faire ?

Réponse.-Ousi, dès le printemps, quand la terre est encore soulevés
à la suite des gelées. Si la prairie était hersée et totulée ausssitôît que
faire se pourrait, le résultat serait encore nseilleîur. Dans ce cas il
faudra semer le treffle à la veille du hersage.

- A-t-on raison de préférer le labour dis prinîtemps à celui d' au-
tomne? la raison qu'on en donne c'est qîse la cousenne vient stur le des-
sus et ne laisse pas de terre pour couvrir le grain. Ne vaudrait-il pas~
mieux labourer plusieurs fois pousr émietter la couenne, ou bien com-
ment faut-il s'y prendre ?

Réponse.-Quand le labour est bien fait, il est toujotsrs facile d'é-
mietter la tourbe, même la plus vieille et la pltus serrée. Les labours
d'automne ont l'avantage de faire décomposer partiellement les racines
et de donnerpîns de nourriture aux plantes. Mais il faut an printemps
herser trés-énergiqîîement avec de bonnes herses dont les dents Sont
en fer on en acier et bien pointues, afin que leur action soit efficace.
Dans ces qonditions, les laboturs d'automne sont d'autant préférables
que les-terres sont plus fortes.

APICULTURE

Des la sortie naturelle
ou artificielle des essaims
I'apicultessr doit concen-
trer toutes leurs forces à

- la prodtuction du miel, et
pîour inviter les abeilles à
travaîiller lls rapidement,
il doit garnir toutes leusrs
bottes et sections de rayons
gaufrés ou de fondations
Il est très - intéressant
de voir les abeilles en
trais de construire leurs
bâtisses composées d'aI-

FiG. 1.''Polygones de cire sous les segments viéoles, en cire, superposées
de l'abdomen. de la manière la pltus

exacte et la plus régulière. Les abeilles, après avoir absorbé nne

certaine quantité de miel, se groupent un masse au plafond de leurs
boites formant des guirlandes, et se tenant les unes aux autres par

leurs pattes.
Après quelques
heures de repos,
des polygones de
cire apparaissent
sousles segments
de leur abdomen

k (fiýg. 1> ; elles les
d ecent alors
pour en former
ces alvéoles ad-
mirables desti-
nées à contenir
le couvain et
leurs provisions.

Chaque ruche
-~doit ê'tre surveil-'t T lée, au moins une

I fois par semaine,
afin d'enlever les

Fia. 2.-Cadre avec sections, sections garnies
de miel; pour cela, après avoir lance un peu de fumée aux abeilles
par le moyen du fumigateur déjà décrit, levez le cadre rempli et
secouez-le fortement devant la ruche iles abeilles tomberont et en-

------ trçront un bat-
tant les ailes

eM&- dans leir rucýhe.
M M--s Enlevez alors les

sections, et rem-
'1'placez par

d'autres vides
i garnies de fon-

dation ( fig. 2
Lsecirsen-

levées dont les
cell1uales To ilt bie n
operculées, doi-
vent être placées
immédiatemienilt

~' 2-dans une grande
à;» boite vitrée qui

puisse les faire
valoir avec avan-

Eîo. 3.-Botte vitrée pour sections. tage alîn que l'a-
hicuilteur réalise le plus grand benefice poTsible (figure 3).

T AUREAU AYRS5IIRE PUR SANG A yEN-DRE.-Le soussigné désire vendre un bien
beau taureau de deux ans, avec géîîîaloge roiupléie,
Prix très-modéré. T1.NI. BROWNING,

Propriété Elenhurt,-Loiigueull.

-rEREAVEDRFA GRAND SACRIFICE.-
ERR 50 - E R 00sulmntl1 A Ste. Flavie, sur le

bord du fleuve Si. Laurent, à deux ratites de l'Eorlise,
trois milles du chemin de fer, et dix-huit mille de la
ville de Rimouski, deux arpents de fronît sur 40 de
profondeur, les 1 en c'allure, le reste en bois, avec

grne oulin à battre, etc. Chemia sur lei bord du
fluvge, 'vue magniifique. Claire de toute taxe. Quais.
tiué ne bois, de varech et de poissons (capelan)
abondent et tarissent sur le rivage à i'époqtie des
semences, ces deux derniers sont1 des ensgrais
supérieurs aux fumiers Pour les jardinis à patates

(ble sec> de l'enidroit. En sauve qui veut et sans
Iri.Conditions libérales. S'adresser à Prudent

Renotif, propriétaire à Trois-Pistoles, nu suc les lieux
à Georgew Pelletierý Ecr.

A VENDRE.- BETAIL AY BSIIIRE,2ClioNS
ABerksbire, races l'pires,

S'adresser à ltlr. LOUIIS BEAUBIEN,
16, RUJE ST. JAi!iJtEs, Moiitgéal.

rULTIVATEURS, VOYEZ LE RATEAU A
k. Cheval de Coussin, les iiouveuux miodèles de
Faucheuses> très-légères et de Moissonuses à Uii
seul cheval, fortes et durables, faites par use au-
cieune compagniie, des plus respectables et qui a U'le
expérience qui date de 30 ans, danA la fabricaion des
instruments aratoires.

S'adresser àR. J. LATIMER,
Bureaux de MX. Cossitt, SI rue MeGîli, Moîtîreat.

E TA LSE 1839.-MM. FROST & WOOD.-
mihsFails, Oui. Fasbrirantis de Faucheuses

et de MNossonnieuses, Rateaux à -cheval, Ctarrues
eii acier, Bouleverseurs, Rouleaux, etc., etc.

Pour les détails, s'adresser à
LARMONTH & FILS,

33 rue du Collège, Montréal.

TOHN L. 4318B, COMPTON, QUEBEC, F.LE-
Jveur de Bêtes à cornies d'Ayrshire, cochons Berk-

sbire, Dinsdes brontze$, Canards de Pékini, etc.

r OLLEGE VETERINAIRE DE MONTREAL.~.Départemnent Fransçais, Fondé en 1866, par le
Contseil d'Agriculture de la Province de Cluébec.-
Allié à la Fiaculté médicale du Collége Victoria.*

Le cours renifermse la Botansique, la Chimie, la I'hy-
siologieL-1 l~atière Médicale, l'Aitalorie, la mé-
Cleriie 

t
Vétérinaire et la Chirurgie. Il est de trois

sessiouns, de six mois charne.
Les lectures commenr8iit le 2nd jour d'octobre et

elles conîtinuent jusqu'à la fii de mars.
Le Conseil d'Agricuîîtu,. offre vinsgt biourses gin-

toles, donî t 7Pour le départeirntt Aniglais, ct 13 pour
le départeumentî Fra
geîîsde la provîs "ris; celles-ci sonst pour les jeunes

dironsd , Ine de Qu éber seulemenit. Lesras-
d'Aut dorivenît être recommandés par la Société

'culture de leur comté et passer l'examen de
miriculatioii Des prospectus donnantî toO, les rets-

âegî m îî é nécessaires aux candidats seront en-
vo)5s grauitement1 à ceux qui eîî feront la

emnd au rincipal.

D. McREACHRAN F. R. C. V. S.

NO. 6 unîionî Avenue.

A RBRES FRUITIERS ET D'ORNEMENTS.
Z-.Ou peut se procurer des arbres de choix chez

M. AUGUSTE bUPUIS, au Village des Aulnaies,
(St. Rochs des Aulnaies) Comté île l'Islet.

Poîmmiers 40 à 50 cis. par arbre de fi à 6 pieds de
hauteur, Pommiers d'umi ais de greffe, 15 ris, par
arbre. Vignies, 50 cts., choix rapportanit, $i.00 par
arbre.

Le Journal d'AgrieultUSre Illustr-é.-
The Jllnstratid Journsal of Agricul.
taire. Tout souscripteur a ne soriété de comté,
d'agriculture ou d'horticulture, a droit gratuitemsentî
an Jsural d'Agrictture, soit uîî aîîg ais, soit eii
franîçais, selont le cas. Ces publicationis sont entière-
ment distinctesý ; elles sotnt tosutes deux sous le con-
trôle du Département de l'agriculture etodes travaux
publics, de cette province. L'ABONNEJMENT à
chaque journtal, pour toutes autres personnies, est
d'Uîîe Piastre, par aunée.

La distribution gratuite du journal est maintenanit
de 20,000 CoPifs. On lis saurait donc atînorier
plus avantageusement que danis les colotnnes dlu
journal d'A4griciidture tout ce qui iiitéreýse les per-
sonînes qui babitenît la camOpagnie.

AnnouaeeM.-Par iiiseriîon ; 20 mots $1, et 6
ceints par mot0 additionnel. 10 lignes et plus, 30 cents
par ligne.

25010o d'escom1 te pour les anînoncres à l'unée.
Les ai oîînueîîîs et les annoînces sontî INVA-

RIABl-ENI1;NT PAYABLEb D'AVANCE.

S'adresser à ED. A. BARNARD,

DiascTBca oE L'AaRtCULTURaS.
10 Rue St. Vinenît, Montréal,

Auax SoeIétés d'Agriculture et au public en général. L'imprimeur du Journal d'Agriculture se charge de toutes esPèce'i
d'impresisions, de reliures et de gravures sur bois, aux conditions les plus, favorables-E. SENUCAL, 10 Rue St. Vincent, Montréal.
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